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Gesnerus 57 (2000) 238-249

Short communication

Medicaments et thermalisme ä Pautalia, Thrace

Valentina Grigorova

Summary

The city of Pautalia (Kyustendil in Bulgaria) is located near thermal springs
in the Strymon valley (Strouma),on a site occupied from the Iron Age onward
by the Thracian tribe of Dentheletes.The temple of Asclepios and the walls
of Pautalia, located on the hill of Hissarlaka, as well as the roman thermae
in the center of modern Kyustendil are among the more important archaeological

vestiges in the area. In 1990, near the village of Dragodan, district of
Kyustendil, different surgical instruments in bronze were unearthed in a

tumulus attributed to the roman period (Und century A.D.). During the
excavation of another tumulus in 1992, a truly exceptional discovery was
made near the town of Kotcherinovo, district of Kyustendil: A variety of
medicines were discovered in a small bronze case, dating from the roman
period (Und century A.D.). The complete results of the analysis of these

substances and few hypotheses about their possible use are presented in this

publication.

Resume

La ville de Pautalia, situee dans la vallee fertile du Strymon (Strouma), se

developpe ä l'emplacement d'une agglomeration thrace de la tribu des

Dentheletes de Page du fer, creee ä proximite d'une source thermale. Parmi
les trouvailles archeologiques les plus importantes, il faut mentionner le

temple d'Asclepios et les murailles de Pautalia, situees sur la colline
d'Hissarlaka, ainsi que les thermes romains au centre de la ville moderne

Dr Valentina Grigorova, Umversite de Fnbourg, Sennnaiie d'histoire ancienne, 16, rue Pierre-
Aeby, 1700 Fnbourg.
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de Kyustendil. En 1990, dans un tumulus pres du village de Dragodan,
district Kyustendil, ont ete trouves des instruments chirurgicaux en bronze
de l'epoque romaine (IIe s. ap. J.-C.). Une decouverte exceptionnelle, faite
pendant les excavations d'un tumulus pres de la ville de Kotcherinovo,
district Kyustendil en 1992, a ete celle d'une boite en bronze, remplie de

medicaments et datee de l'epoque romaine (IP s. ap. J.-C.). Dans ce texte
sont presentes les resultats complets des analyses des substances trouvees
ä l'interieur de la boite, ainsi que quelques hypotheses concernant leur
utilisation.

Les informations archeologiques, numismatiques et epigraphiques1

Les premieres recherches archeologiques effectuees dans la ville de
Kyustendil et sa region se sont deroulees entre la fin du XIXe et le debut du
XXC s. Parmi les trouvailles les plus importantes, il faut mentionner le temple

d'Asclepios et les murailles de Pautalia, situees sur la colline d'Hissarlaka
(1906,1908,1909,1911 et 1912), ainsi que les thermes remains au centre de

la ville moderne de Kyustendil (1932). Les fouilles archeologiques systema-
tiques sur le territoire de Pautalia commencent apres 1961-1962 (fig. 1).

Les fouilles archeologiques ä Pautalia ainsi que les images sur ses mon-
naies presentent une disposition des edifices cultuels semblable ä celle que
Pausanias decrit pour Epidaure2. L'ensemble des monuments sur la colline
d'Hissarlaka est represents sur les monnaies de Pautalia de Septime Severe
et ses fils, Caracalla et Geta3. Sur l'image monetaire, le temple principal,
celui d'Asclepios, est situe en bas, au pied de la colline, lä oü les fouilles
archeologiques ont degage ses fondations. II a ete lie ä un sanctuaire et ä la

grotte sacree, representee sur le flanc gauche de la colline (fig. 2). La mon-
naie de Caracalla montre qu'au sommet s'erigeait un temple d'Apollon, dont
la presence n'est pas confirmee par les excavations4. Elles ont permis d'etu-
dier une partie du sol du temple d'Asclepios, decore par des mosaiques,
dont un des ornements est interessant pour notre sujet. II s'agit d'un serpent,

1 Version ecrite d'une conference donnee dans le cadre du seminaire de medecine antique le
17 novembre 1999 ä l'Institut universitäre d'histoire de la medecine et de la sante publique
ä Lausanne

2 Cf Pausanias, Description of Greece, livre II (London/Cambridge, Massachusets 1959). L'au-
teur decrit l'emplacement de plusieurs constructions autour du temple d'Asclepios theatre,
temple d'Artemis et sanctuaire d'Aphrodite (II XXVII, 5),sanctuaire d'Apollon (II XXVII,
7) etc L'ensemble des bätiments, ä Epidaure se trouvait, comme ä Pautalia, sur des colhnes
(II XXVII,7)

3 Cf. L. Ruzicka, Die Münzen von Pautalia (Sofia 1933) n" 287,713 et 908, pi IX, n<" 17 et 18
4 Cf. L Ruzicka. op cit (n 3)n°713, pi IX. n° 18
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Fig. l.Territoire de Pautalia,Thrace, d'apres FGBulgV
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Fig. 2. Pautalia, Thrace, Geta (209-212), bronze, 30 mm, 18, 13 g, lh. Av. AVT K n CEnTIM
TETAC. Tete lauree de Geta ä dr. Rv. OVAIIIAC E1AVTAAIAC. L'ensemble des temples sur
la colline d'FIissarlaka ä Pautalia. En bas, au centre, le temple d'Asclepios, sa Statue au milieu.
A dr.,les trois nymphes. A g.,deux petits temples tetrastyles, au-dessus,la grotte sacree avec une
figure feminine au milieu. Au sommet, un temple tetrastyle vu de cöte g„ ä dr.. un autre temple
tetrastyle. Ruzicka, Die Münzen von Pautalia (Sofia 1933) 908; Imhoof-Blumer, Nymphen
und Chariten (Athen 1908) 499 var. La monnaie et la photo provient de la vente Leu 72 (Zürich,
le 12. mai 1998, n» 486).

l'attribut principal du dieu-medecin, long d'un metre 20 cm, represente en
blanc sur un fond bleu et dans un cadre blanc. Au meme endroit a ete trouve
un fragment de statue d'Asclepios en marbre blanc. Ses dimensions (hauteur
et largeur du baton 17 x 13,5 cm, epaisseur du serpent 5 cm) nous permettent
de dire que, fort probablement, il s'agit du baton de dieu-guerisseur faisant

partie de sa grande statue, erigee au milieu du temple. A proximite de l'em-
placement du temple se trouvaient les thermes. Au debut du XXe siecle,

encore, il y avait ä cet endroit des bains turcs (Shaban hamam) et ä cöte,
le lavoir de la ville de Kyustendil. tous deux detruits pendant les travaux
de captage des eaux de la source thermale. Dans les ruines degagees pendant
les travaux ont ete trouves plusieurs objets votifs. Parmi eux, une tete
d'Asclepios en marbre (hauteur 5 cm, largeur 4 cm), faisant sans doute
partie d'une statuette; un grand oeuf en pierre (3 522 kg) et des fragments de

plusieurs tablettes votives en marbre ou en calcaire (fig. 3,4)5. Dans le terri-

5 IGBulg IV. 2059. Tablette votive en calcaire, representant Asclepios, Hygieia etTelesphoros,
trouvee ä Kyustendil. Au Musee d'histoire Kyustendil, n° 13. Au dessus du relief: Kupiog /
['AoKLr|]7ii(b Kai 'Yye[ig],au dessous, [A'i]/Uo<; 'Avrioxtoq] «Le (Au?) Seigneur / ä Asclepios
et ä Hygie», au dessous «Ailios Antiochos». Normalement le mot Kyrios est au datif et
s'accorde par consequent avec le mot Asclepios, cf. les exemples qui suivent, mais ici
inexplicablement il est au nominatif d'oü la traduction heurtee. O. Curty, M. Pierart et
T. Zawadzki ont tres gentiment prete leur concours lors de la traduction des inscriptions
grecques. Qu'ils en soient chaleureusement remercies.
IGBulg IV. 2062. Tablette votive en marbre, representant Asclepios, trouvee dans l'Ascle-
pieion de Pautalia. Au Musee d'histoire Kyustendil, n° 288. Au dessus du relief: Kupua
'AoaAira. (sie), au dessous, NetKr|(|)öpoq / Srapov. «Au Seigneur Asslepios» (sie), au dessous
«Neikephoros / comme don.»
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Fig. 3. Tablette votive en calcaire, represen-
tant Asclepios, Hygieia et Telesphoros,
trouvee a Kyustendil. Au Musee d'histoire
Kyustendil, n° 13, IGBulg IV. 2059. Au dcssus
du relief: Kupioi; / ['AoK7.q]7ti(p kou 'YyE[ia],
au dessous, [A'(]/Uo<; 'Avxiox[oi;].

Fig. 4. Tablette votive en marbre, represen-
tant Asclepios, trouvee dans l'Asclepieion
de Pautaha. Au Musee d'histoire Kyustendil.
n° 288, IGBulg IV. 2062. Au dessus du
relief: Kvplcp / 'AaaA.ri7ii(ö (sie), au dessous,
NetKrtpöpoi; / Stöpov.

toire de Pautalia, pres du village d'Eremia, fut decouverte une Statuette

d'Asclepios en bronze d'une fabrication exquise6. II est tres interessant de

remarquer la continuite du culte d'Asclepios confirmee par la trouvaille de

dizaines de couteaux en fer dans la source thermale. Les derniers etaient
jetes dans l'eau apres l'egorgement de l'animal de sacrifice, communement,
un coq. Cette coutume a ete respectee ä Kyustendil jusqu'aux annees 207.

Les fouilles d'urgences en 1962-1964 ont permis de decouvrir et etudier
environ 1000 m2de PAsclepieion de Pautalia (fig. 5). Les constructions qui
continuent, malheureusement, sous les bätiments modernes occupent fort
probablement ca. 3000 m2.8 Les salles decouvertes par la fouille ont ete
identifiees comme faisant partie de thermes, notamment un apodyterium,

6 Cf. J. Meshekov, L. Staikova.Sculpture antique en bronze Il-IIIs. (en bulg. Antitchna bronzova
pkistika II-lII v.) (Sofia 1997) 21. Au Musee d'histoire Kyustendil, n° 900. Hauteur 6,5 cm,
IIC s. ap. J -C.

7 Ct. J. Ivanov, «Le Hissarlak de Kyustendil et ses antiquites» (en bulg. «Kyustendilskiyat
Hisarlak i negovite starini»), Bulletin de la societe archeologique bulgare (en bulg. Izvestiya
na balgarskoto archeologichesko druzestvo) 1 (1919-1920) 73.

8 Ct. L. Rousseva-Slokoska, «Un bätiment public romain de Pautalia» (en bulg. «Rimska ob-
schtestvena sgrada v Pautalia»), Ariheologiya 6,1 (1964) 33ff.
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Fig. 5. Les thermes de Pautalia (IP-IIIe s. ap. J.-C.).

un frigidarium, un tepidarium et un caldarium. Certaines salles disposent
d'hypocaustes et de piscines. La construction est de type opus mixtum, dont
les lits de petits blocs de pierre alternent d'une maniere reguliere avec

quatre epaisseurs de briques. Le sol est revetu de marbre, les murs, ornes de

corniches profilees et de pilastres. Les grandes salles sont reliees par des

passages avec seuil en granit, portant des traces de portes ä deux battants.
La datation du bätiment est basee sur une trouvaille de 61 deniers romains
d'Antonin le Pieux jusqu'ä Gordien III ainsi que sur de nombreux fragments
de ceramiques et de tablettes votives.

Pautalia a son atelier monetaire qui a fonctionne presque sans interruption

du temps de l'empereur Antonin le Pieux (138-161) jusqu'au regne de

l'empereur Caracalla (198-217). Sur les monnaies pautaliennes, on trouve
de nombreuses representations qui refletent le thermalisme et le culte de

divinites de la sante. Sur leur revers, les monnaies portent, tres frequemment,
les images d'Asclepios, Hygieia et Telesphoros; des nymphes et des serpents,
ainsi que celle du temple d'Asclepios sur la colline d'Hissarlaka, liees aux
sources thermales ä Pautalia. Dans son Corpus du monnayage de Pautalia,
edite en 1933, L. Ruzicka publie plusieurs de ces types. Des nouveaux se sont
rajoutes ä la suite de mes recherches pendant les annees 1990.

243



Une inscription d'Epidaure montre que le culte de divimtes de la sante
de Pautalia etait connu hors du territoire de la ville et de la Thrace9. Quatre
autres inscriptions etaient dediees ä Asclepios et Hygieia par de fervents

adeptes de leur culte, citoyens de Pautalia, dans le sanctuaire d'Asclepios
pres du village de Glava Panega, District Lovetch10. Une tres interessante

inscription, trouvee pres du village de Konyavo (Spinopara), district Kyu-
stendil, nous donne la liste des neocores dans le temple d'Asclepios Soter".
Dans le village de Spinopara se trouvaient les terrains, mentionnees dans

cette inscription, appartenant au temple. A ma connaissance, c'est le seul

document epigraphique de la Thrace qui atteste l'existence de proprietes
religieuses. En ce qui concerne les neocores d'apres le texte on peut dire
avec certitude qu'ils etaient organises dans un college, preside par un

7iaif|p. Helas, l'absence d'autres informations a ce sujet ne permet pas de

savoir si les neocores participaient aux pratiques medicales comme, par
exemple, ä Epidaure.

9 IG IV 477 Epidaure, Grece 'AgkAitcio) Xcnxqpt, 'Yytetat, TeXeodiopco nat)xa7.icoxai<;
HpaKXtavoq o leperii; «A Asclepios Sauveur, ä Hygie, ä Telesphoros (les trois) de Pautalia,

le pretre Herakhanos »

10 IGBulg II 511 Glava Panega pres de la ville de Teteven, District Lovetch 'AgkAtijiico
Xa7.8qvw Ai^a; MouKaoqotx; ßo[t>7.etj]xq<; nat)xa3.e[coxqc;] «Asclepios Saldenos, Dizas,
fils de Moukasees, bouleute de Pautalia » Le terme dc bouleute est difficile ä definn selon
les institutions modernes II s'agit en quelque sorte d'un membre du conseil de la cite
IGBulg II 536 Ebd 'AaKT-qittco XaA.Sot>oqvco Tapaaq Tapoou nauxaTucoxqi; eu^apt-
oxqptov «A Asclepios Saldousenos.Tarsas, tils deTarsas de Pautalia, comme ex-voto »

IGBulg II 540 Ebd Xa3.8oKe7.qvc0 Kuptco AaKA.qmco MapKiavog Aiovriaiou nauxaT-t-
aixqi; er>xqv «A Saldokelenos Seigneur Asclepios, Markianos, fils de Dionysios de Pautalia,
comme pnere »

IGBulg II 544 Ebd Kuptco AaK3.qmcö Kat Yyeta XoLSqvoti; npetoKOi; lonT-tou (JiuA.-

apxoQ natixaAcoxqi; euxaptaxqpiov aveGqKev «Au Seigneur Asclepios Soldenos et ä

Hygie Soldene, Preiskos, fils de Ioulios, phylaique de Pautalia, a dedie (cela) comme of-
frande » Le terme de phylarque indique ä I'ongine le chef d'une division de la population
II s'agit d'un des magistrats de la cite

11 IGBulg IV 2192 Plaque en marbre, trouvee pres du village de Konyavo, district Kyustendil
Au Musee d'Archeologie ä Sofia, n" 1492 'AyaOqt xnx[qt] / Ovopaxoypai|)ia ve[a>KO-]/pcov

xou Garcqpoq AaK3.qji[tot)],/otc eScopqaaxo Kxrjpaev K[ai-]/pq Xitivortapou; Kat xevta /

MouKiavoq Xoukiou o rnxqp / MouKiavoq mxqp Kpauyaq / BaatLiavoq Aaßo3.K; /
Ka3.a8tcov [TJetatq/ noLepcov Koxuq / AiSvpoq IouA-tavoq / Aa3.|aaxii; OT-upTtu; / Topytaq
IA.apoq / Xpcoptq Modku; A(9)n8iq / H[pco]8tavoq q / Keijiaitq / aq l

VTCtcg / «A la bonne Foitune / nomenclature de neocores du Seigneur Asclepios, /
auxquels Moukianos, fils de Soukios le che! (des neocores) / a donne un domaine dans le

village de Spinopara et des terres C) / Moukianos le chet / Kraugas / Basilianos Asbolis /
Kaladion Teisis / Polemon Kotys / Didymos loulianos / Dalmatis Olympis / Gorgias Ilaros /
Chi Onus Moukis D(f)ydis/Herochan6s-s/ Kephahs/-as/-ipis/ » Le teimede neocore
sign i fie une sorte de pretre
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Les decouvertes recentes

Des instruments chirurgicaux en bronze de l'epoque romaine (IIC s. ap. J.-C.)

ont ete trouves en 1990 dans un tumulus pres du village de Dragodan, district

Kyustendil. II s'agit d'un scalpel, de deux curettes et d'une plaquette en pierre

pour la preparation de divers medicaments (fig. 6,8)12. Une autre decouverte,
d'une importance majeure, a ete celle d'une boite en bronze, remplie de

medicaments et datee de l'epoque romaine (IP s. ap. J.-C.) (fig. 7). Elle a

ete trouvee pendant les excavations d'un tumulus pres de la ville de Kotche-

rinovo, district Kyustendil en 1992, jointe ä une couronne funeraire en or,
deux bagues en or serties des gemmes, 13 monnaies romaines en argent,
de la vaisselle en bronze et de divers objets en fer, en ceramique et en verre13.

II est interessant de signaler que le bücher funeraire etait entoure par deux

grands cercles (4x5 m), l'un forme par de la vaisselle en ceramique, l'autre,

par des objets en bronze et en fer. En raison de la rarete de pareilles decouvertes,

il a semble important d'effectuer une analyse des substances trouvees

Fig. 6. Instruments chirurgicaux en bronze (IIe s. ap. J.-C.), Musee d'histoire ä Kyustendil,
Bulgarie.

12 Les instruments ont ete trouves ensemble avec une couronne funeraire en or, une bague en

or, 39 deniers remains, de la vaisselle en argent et des objets en bronze. lis sont inventories
au Musee d'histoire Kyustendil: le scalpel sous n° 246, les curettes, nos 247 et 248, la plaquette,
n° 315. Cf. N. Theodossiev/M. Manov, «Le tumulus pres du village de Dragodan, District
Kyustendil» (en bulg. «Mogilno pogrebenie pri s. Dragodan, Kyustendilsko»), Archeologiya
35,1 (1993) 31-42.

13 Les fouilles archeologiques ont ete dirigees par les Drs. A. Boshkova et P. Delev. Cf.
A. Boshkova, «Recherches archeologiques dans la region de Kotcherinovo» (en bulg.
«Archeologicheski proutchvaniya v rayona na Kotcherinovo»), Bulletin du Musee d'histoire
Kyustendil 4 (1992) 245-252. La boite n'est pas encore restauree et se trouve au Musee
d'histoire Kyustendil.
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Fig. 7. Boite en bronze,
remplie de medicaments
(IP s. ap. J.-C.), Musee
d'histoire ä Kyustendil,
Bulgarie.

Fig. 8. Comprimes
remains sur une
plaquette en pierre
pour preparation
des divers medicaments.

ä l'interieur de la boite en bronze14. La seule trouvaille analysee du terri-
toire de la Bulgarie contenant de medicaments et de produits cosmetiques
antiques provient des excavations d'une tombe romaine pres de la ville de

Bansko, district Blagoevgrad en 1970. Elle contient une boite en bronze avec
des medicaments, des instruments chirurgicaux et un recipient en bronze, en

forme de bottine, remplie d'un melange aromatique15.

14 Nos remerciements vont au Laboratoire de toxicologie analytique de l'lnstitut universitaire
de medecine legale ä Lausanne et specialement au Dr Christian Giroud ainsi qu'ä la Societe
SCITEC SA ä Lausanne et ä son directeur M. Ivan Slacanin.

15 Cf. Z. Dimitrova, «The heirs of Orpheus. Bulgarian medicine and pharmacy over the centuries»,

dans: The Pharmacy. Windows on History (Basel 1996) 91-100 et M. Apostolov/Sv.
Atanassova, «Analyse de contenu des medicaments trouves dans une tombe romaine pres
de Bansko» (en russe «Izutchenie sostava lekarstv, naydenich v rimskoy grobnice okolo
goroda Bansko»), dans: Asklepyi, vol. Ill (Sofia 1974) 55-65.
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Les analyses

Les substances ä analyser etaient indiquees par des lettres A (1 morceau
de 108 mg, couleur brun-roux), B (trois petits morceaux verdätres pesant
273 mg) et C (deux morceaux brunätres ä l'exterieur, vert ä l'interieur et de
la poudre d'un poids total de 209 mg) (fig. 8). Une Chromatographie en phase

gazeuse a ete pratique au Laboratoire de toxicologie analytique pour sepa-
rer les composants de ces trois echantillons. L'application de la spectrometrie
de masse a rendu possible leur identification. Elle nous a donne des
informations concernant la nature, la composition et la structure des especes
presentees dans les substances analysees. Les recherches de molecules orga-
niques se sont averees negatives, aucune substance n'etant detectee. La
radiographic des trois echantillons montre une structure radioopaque qui
suggere de produits constitues de matiere inorganique, de mineraux. Les

composants inorganiques ont ete analyses dans le laboratoire de la societe
SCITEC en utilisant l'excitation par torche ä plasma inductif. Cette procedure

oü les substances subissent des temperatures proches de 8000° K per-
met d'identifier les elements chimiques par la couleur du plasma dependant
du gaz qui lui donne naissance. Les resultats complets des analyses de cations
sont presentes dans un tableau (fig. 9). Plus bas, je mentionne uniquement les

elements principaux de chacune de nos trois substances. Dans la composition
de l'echantillon A predomine le plomb (151,8 g/kg); on observe egalement
du zinc (69,7 g/kg), du calcium (43,7 g/kg), du fer (38,6 g/kg) et du cuivre
(31,3 g/kg). La substance B contient une quantite tres importante de plomb
(612,0 g/kg) ainsi que relativement peu de zinc (1 g/kg) et de cuivre (0,9 g/kg).
L'echantillon C presente une structure melangee avec predominance de

plomb (257,5 g/kg), d'arsenic (94,8 g/kg), de cuivre (85,4 g/kg) et de zinc
(39,6 g/kg), contenant egalement du fer (7,1 g/kg), du baryum (5,5 g/kg) et
de l'aluminium (4,5 g/kg). A cause de la tres faible quantite de substances ä

analyser, le mercure n'est pas detectable.
Les resultats des analyses de medicaments trouves pres de Kotcherinovo

sont semblables ä Celles des medicaments trouves dans la tombe romaine pres
de Bansko, egalement dans le territoire de Pautalia16. Cette constatation est
extremement rejouissante, car elle montre que ces medicaments etaient, fort
probablement, produits dans un seul et meme centre medical, en l'occurence
celui ä Pautalia, particulierement celebre pendant l'epoque romaine. Les
deux trouvailles contiennent avant tout du plomb, du zinc et du cuivre.
Dans leur composition il y a egalement du calcium et du fer. La seule grande

16 Cf. note 15, M. Apostolov/Sv. Atanassova, op. cit. (n. 15) 62-64.
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difference est la presence d'une quantite importante d'arsenic dans l'echan-
tillon C des medicaments trouves pres de Kotcherinovo. Une telle composition

chimique correspond bien aux applications de ces elements dans les

procedures medicales pendant l'Antiquite. Le livre De Medicina de Celse,

nous a servi de guide dans la pharmacie. On peut y lire que le plornb, l'oxyde
de plomb et les minerais de cuivre etaient utilises pour arreter les hemorra-

Fig 9 Teneur en metaux dans les comprimes remains (* ppm mg/kg)

Element Stu 4542 A Stu 4543 B Stu 4544 C
ppm* ppm ppm

As <0 5 <0 5 94849

Ag 35 6 8.6 <0 1

Al 4989 18 2 4476

B <0 5 <0 5 <0.5

Ba 75 0 110 5471

Bi <0 5 <0 5 <0.5

Ca 43710 108 3037

Cd <0 1 <01 664

Co <0 1 <0 1 <0 1

Ci <0 1 <0 1 <0 1

Cu 31343 877 85435

Fe 38600 21 9 7087

Ga <0 1 <0 1 <0 5

In <0 1 <0 1 <0.5

K 456 23 5 719

Li <0 1 <0 1 <0 1

Mg 13200 16.3 1226

Mn 375 62 115

Na 942 228 1554

Ni 29 2 <0.1 17.8

Pb 151800 612058 257549

Sb <0 5 <0.5 <0.5

Si 520 8 1 101

Te <0 1 <0 1 <0 1

Zn 69700 978 39609
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gies ainsi que comme laxatif; les minerais de zinc, quant ä eux, etaient utilises
dans la guerison des maladies oculaires. Le minerai de cuivre permettait
egalement de nettoyer et cicatriser les plaies. Identique etait l'utilisation des

sulfates et des oxydes de fer17. Le calcium sous forme de chaux etait applique
comme moyen pour brüler les tissus malades, sous forme de gypse pour
baisser la fievre et comme antisudoral18. Les Thraces utilisaient aussi des

remedes contenant de l'oxyde de zinc. Un compose de ce groupe se trouve
sous le nom calaminthae parmi les medicaments mentionnes par le medecin
remain Dioscoride19.

L'analyse d'une quantite plus important de substances permettrait de

detecter la presence ou l'absence d'encore quelques elements chimiques
utilises dans les pratiques medicales anciennes. D'autre part, une analyse
detaillee d'anions permettrait de trouver la forme exacte sous laquelle se

trouvent les differents composants de nos substances. Ces futures recherches
liees ä l'ensemble des informations archeologiques, numismatiques et epi-
graphiques nous permettront de tenter une reconstitution theorique des

activites du centre thermal et medical ä Pautalia pendant l'epoque romaine.

17 Cf. Celsius, De Mediana (Pisa 1975) V, 1,5,6,9, VI, 6,5.
18 Op at, V, 6, II, 33.
19 Ct Dioscundes, De Matena medtca (Beilin 1958) III 34, 35, KcAa|ii.v0r|<;. Voir egalement

A. Schmidt, Drogen und Drogenhandel im Altertum (New York 1979) 10-11 et note 15,
Z Dimitrova, op at (n 15) 94
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